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« Chaque groupe 
de NA devrait 
subvenir... »
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« …entièrement à ses besoins et 
refuser toute contribution 
de l’extérieur. »– septième tradition

On raconte que dans les premiers temps de Narcotiques 
Anonymes, on avait surpris un de nos membres fonda-
teurs en train de fouiller dans les poubelles à l’extérieur 
du bâtiment du bureau des services de NA. Quand on 
lui demanda ce qu’il faisait, il répondit qu’il cherchait des 
bouteilles vides pour en récupérer la consigne et ainsi 
payer l’envoi d’une lettre de réponse à un membre de 
NA de l’Alaska. En eff et, chaque comité de service de NA 
s’est sûrement déjà trouvé devant cette évidence : les ef-
forts individuels de nos membres peuvent nous mener 
loin, mais la bonne volonté seule ne pourra jamais faire 
parvenir une lettre de Californie en Alaska, de Bruxelles 
à Saint-Pétersbourg ou de Téhéran à Dubaï.

Cette histoire fournit une bonne illustration des deux 
sortes de contributions que décrit notre septième 
tradition. D’une part, nous donnons de notre temps 
et de notre énergie en fréquentant les réunions 
régulièrement, en y participant et en y partageant avec 
les nouveaux à chaque fois que cela est possible. Nos 
espoirs et nos intentions ont de l’importance, mais 
c’est ce que nous faisons qui compte vraiment. Nous 
nous impliquons dans le parrainage et le service. Nous 
donnons de nous-mêmes sans compter et sans attendre 
quoi que ce soit en retour. Mettre notre gratitude en 
action en soutenant Narcotiques Anonymes renforce 
notre conviction que « c’est seulement en redonnant 
aux autres que nous conservons ce qui nous a été 
donné ». 

« Nos espoirs et nos intentions ont de 
l’importance, mais c’est ce que nous faisons 

qui compte vraiment. »
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D’autre part, nous donnons de l’argent afi n d’aider à fi -
nancer les services qui permettent à NA de vivre et de 
continuer sa croissance. Ces types de contributions ont 
toutes les deux leur importance – en fait, la plupart de 
nos membres contribuent en temps, en énergie et en 
argent – mais, dans ce dépliant, nous aborderons princi-
palement les contributions fi nancières. Nos groupes, au 
cours de chaque réunion, font circuler un panier, un cha-
peau, une boîte ou un plateau parmi les dépendants afi n 
que ceux-ci puissent donner de l’argent.1 L’argent que 
nous mettons dans le panier permet à nos groupes de 
garder les réunions ouvertes et de créer une atmosphère 
de rétablissement accueillante pour ce nouveau tout 
tremblant devant la salle de réunion, qui se demande 
si, oui ou non, il va y entrer. L’argent qui arrive à notre 
système de service aide à soutenir les services qui font 
en sorte que d’autres dépendants, à l’échelle locale et 
mondiale, sachent que l’espoir existe. De même que nos 
frais personnels – loyer, nourriture et autres – augmen-
tent d’année en année, les sommes d’argent nécessaires 
au fi nancement de ces services de base s’accroissent 
continuellement, en particulier parce que NA grandit et 
que nous déployons des eff orts toujours croissants pour 
atteindre les dépendants.

Il peut nous arriver de nous demander, en observant 
certains de nos membres donner plus ou moins 
que d’autres, si le montant de notre contribution est 
« juste ». Donner notre juste part ne signifi e pas que 
tout le monde donne le même montant ; cela veut 
dire que chacun d’entre nous donne ce qu’il peut sur 
la base de ce qu’il a. Lorsque notre vie s’améliore grâce 
à notre rétablissement, nous trouvons souvent que 
nous pouvons nous permettre de donner davantage. 
Constater que les boissons ou la nourriture que nous 
avons achetées sur le chemin de la réunion coûte deux 
ou trois fois la somme que nous mettons dans le panier 
peut nous mettre mal à l’aise. Après avoir réfl échi à ce 
qui compte le plus pour nous, nous décidons en général 

1 Dans ce dépliant, nous utiliserons le terme « panier » pour designer toute 
méthode qu’un groupe utilise pour récolter des contributions monétaires.
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d’augmenter le montant de ce que nous mettons dans 
le panier, lorsque nous le pouvons. Que l’on possède 
beaucoup ou peu, le fait de contribuer à notre structure 
de service est un acte de confi ance qui nous aide à 
lâcher prise sur certaines de nos peurs. En quelque 
sorte, cela nous rappelle ainsi que tant que nos besoins 
spirituels sont satisfaits, nos problèmes de subsistance 
se réduisent à une simple question de confort. Nous 
avons foi qu’une puissance supérieure à nous-mêmes 
se manifeste à travers notre conscience collective.

« … servir à réaliser notre but 
primordial… »– onzième principe de service

Un passage fréquemment cité de notre Texte de base 
indique que : « Les nouveaux et les nouvelles sont les 
personnes les plus importantes dans nos réunions, 
car c’est seulement en redonnant aux autres que nous 
conservons ce qui nous a été donné. » Nos groupes 
mettent cette idée en pratique de plusieurs façons. 
Prenons l’exemple, à la fi n d’une réunion, un nouveau 
qui discute avec quelques membres habituels du 
groupe : l’un d’entre eux demande s’il possède un Texte 
de base. Il est possible que le nouveau demande le prix 
du livre, ou bien qu’il dise qu’il s’en achètera sans doute 
un la semaine suivante. Les autres membres du groupe 
lui lancent alors un sourire en s’assurant qu’il reparte  
avec un exemplaire. Enfi n, le nouveau, qui marmonne 
vaguement le mot de remboursement, obtient cette 
réponse toute simple : « Reviens nous voir, et un jour, toi 
aussi, tu pourras off rir un livre à un nouveau. » 

« Les nouveaux et les nouvelles sont les 
personnes les plus importantes dans nos 

réunions, car c’est seulement en redonnant 
aux autres que nous conservons 

ce qui nous a été donné. »
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L’autonomie fi nancière dans NA ne veut pas simplement 
dire que chacun d’entre nous paie sa part  ; nous 
redonnons à NA non seulement en prenant soin de 
nous, mais en faisant en sorte que le nouveau trouve 
le chemin du rétablissement. Plusieurs d’entre nous 
ont entendu quelqu’un dire lors d’un partage que 
« même si je reste abstinent pendant cent ans, je ne 
pourrais jamais rembourser NA pour la liberté qui m’a 
été off erte ici ». Dans notre dépendance active, nous 
n’avons fait que prendre, ce qui nous a laissés vides. 
Dans NA, nous apprenons à donner et nous découvrons 
que cela nous comble. À nos débuts, plusieurs d’entre 
nous ressentions l’obligation de redonner ce qui nous 
avait été si librement consenti. Avec le temps, parce que 
nous commençons à entrevoir ce que NA peut devenir 
et peut accomplir, nous en venons, tournés vers l’avenir, 
à être motivés par un désir de contribuer.

Les membres de NA qui nous ont précédés ont fait en 
sorte que nous arrivions jusqu’ici. Ils ont gardé ouvertes 
les portes des réunions, ont mis de l’argent dans le 
panier afi n de participer aux coûts qu’engendrent une 
ligne téléphonique et les affi  ches de NA ; ils ont apporté 
avec eux de la littérature et des panneaux d’information 
dans les établissements où ils partageaient le message 
de NA. Maintenant, nous avons l’opportunité, et aussi 
la responsabilité, de donner à d’autres dépendants la 
chance d’entendre notre message. Nos contributions 
monétaires aident à fi nancer tous les niveaux de service. 
Les eff orts déployés pour transmettre le message 
à l’échelon du quartier ; le soutien à la région et les 
services fournis au niveau local ; ainsi que les Services 
mondiaux, qui aident non seulement les communautés 
de NA existantes, mais œuvrent aussi à rendre NA 
disponible dans de nouvelles communautés. Les eff orts 
de traduction, la littérature gratuite ou mise en vente, 
les ateliers de développement de la fraternité : tous 
ces services sont transmis au nom de NA dans son 
ensemble afi n de rendre notre message disponible aux 
dépendants qui souff rent encore à travers le monde.
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La plupart d’entre nous éprouvent un sentiment 
d’appartenance et de responsabilité à l’égard des 
services que nous rendons au nom de NA. Nos 
contributions en temps et en argent à NA nous donnent 
une opportunité de manifester ce sentiment d’une 
façon concrète et renforcent notre connexion spirituelle 
à notre système de service et à notre programme. 
Le deuxième principe de service nous rappelle que : 
« Vis-à-vis de la structure de service qu’ils ont créée, les 
groupes de NA ont le dernier mot en matière d’autorité 
et de responsabilité. » Par exemple, nous avons peut-
être assisté à une réunion où il a été nécessaire de passer 
le panier à deux reprises parce que la première fois ne 
suffi  sait pas à couvrir le montant du loyer. Nous avons 
constaté que les participants ont alors fouillé dans le 
fond de leurs poches. Lorsqu’il y a une relation claire 
entre l’argent que nous déposons dans le panier et les 
besoins de NA, la plupart d’entre nous n’hésitent pas à 
donner davantage. Après tout, NA nous appartient et 
son bien-être dépend de nos eff orts. Nous commençons 
à nous rendre compte que nous ne sommes pas obligés 
d’attendre que souff re une partie du système de service 
pour contribuer.

Donner volontairement en soutien à la fraternité qui 
nous a sauvé la vie nous procure une satisfaction 
spirituelle. Nous donnons ce que nous pouvons, sachant 
que nos contributions participent à l’eff ort mondial de 
partage du rétablissement.



 

®

Voici quelques questions que 
nous pouvons nous poser sur 
notre manière de contribuer 
financièrement à NA.

 Combien avons-nous mis dans le 
panier lors de nos premiers trente jours 
d’abstinence ? Notre première année ? 
Et à présent ?

 De quelle manière notre situation 
fi nancière a-t-elle évolué depuis que 
nous sommes abstinents ?

 Notre façon de dépenser notre argent 
est-elle le refl et de ce qui a de la valeur 
pour nous ?

 Nos groupes de NA ont-ils l’argent 
nécessaire pour fonctionner 
facilement ? Notre groupe peut-il 
contribuer à d’autres niveaux de 
service ?

 Que pourrions-nous faire de plus 
pour notre but primordial, à chaque 
niveau de service, si nous en avions les 
moyens ?

 Que pourrions-nous faire de plus pour 
aider les autres, tout comme nous avons 
été aidés par NA ?
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« … et doivent être gérées de 
manière responsable. » 

– onzième principe de service

À tous les niveaux de service dans NA, nous avons, à un 
moment ou à un autre, fait face à la diffi  culté consistant 
à accomplir nos tâches avec des fonds limités. Prenons 
l’exemple d’un comité de service de Narcotiques 
Anonymes qui attend avec impatience la tenue du 
congrès ou de la convention dont l’argent récolté 
renfl ouera les comptes. Mais la météo est si mauvaise 
que presque personne n’est en mesure de s’y rendre : le 
congrès2 rapporte beaucoup moins que prévu. Après le 
règlement de la location du lieu et des autres dépenses, 
l’évènement s’avère défi citaire. Résultat : les comptes 
ne sont pas renfl oués, les commandes de littérature 
doivent être suspendues et les listes de réunions sont 
imprimées en moins grand nombre. Les serviteurs de 
confi ance se disputent sur la façon dont la situation 
aurait du être gérée ou sur la manière d’utiliser le peu 
d’argent qui demeure disponible. Se remettre d’une 
telle perte peut prendre des mois, voire des années. 

Ce scénario soulève des questions tant sur les sources 
de fi nancement de NA que sur la gestion respon-
sable de ces fonds. L’argent utilisé pour le service pro-
vient des contributions données volontairement par 
nos membres ainsi que des revenus générés par nos 
propres actions, comme les évènements et les ventes 
de marchandise et de littérature. Nous pouvons en arri-
ver cependant à un point où ces eff orts commencent à 
s’éloigner de notre principe de base : l’aide sans compter 
qu’off re un dépendant à un autre. Dans notre enthou-
siasme créatif ; nous viennent parfois des idées d’évè-
nements ou de levées de fonds qui ont peu ou même 
rien à voir avec notre but primordial. La conscience de 
groupe constitue le moyen par lequel il nous est pos-
sible de faire le point et trouver un bon équilibre.

2 « Appelé aussi convention. » 
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Si nous pouvons compter sur un fl ux régulier de 
contributions en provenance de nos membres, 
nous aurons moins souvent à faire face à ce genre 
de problèmes. Nos comités de service seront alors 
en mesure de préparer des budgets réalistes et de 
fournir des services plus fi ables et plus effi  caces afi n 
de rendre notre message plus accessible. Lorsque nos 
groupes collectent suffi  samment d’argent et qu’ils sont 
impliqués directement à tous les niveaux, nous off rons 
une stabilité plus grande à nos services, ce qui rend 
ainsi notre action au sein de la population plus fi able. 
La capacité de planifi cation de nos comités de service et 
leur exercice d’un suivi n’ont pas à dépendre de facteurs 
allant au-delà de notre contrôle, comme le nombre 
de personnes qui assistent à nos évènements ou qui 
achètent des tee-shirts. Ainsi libérés de l’obligation de 
générer de gros profi ts, nos évènements peuvent alors 
se recentrer sur la célébration du rétablissement et la 
transmission de notre message.

Mais la stabilité de nos ressources n’est qu’un des aspects 
de la question. Nous soucier de ce que nous avons est 
aussi un aspect important de l’autofi nancement dans 
NA. Nos ressources sont limitées ; elles doivent donc 
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être utilisées de façon intelligente. Si nous voulons que 
notre système de service fonctionne effi  cacement, nous 
devons non seulement lui procurer l’argent nécessaire 
à l’accomplissement de ses tâches, mais aussi lui 
fournir le temps et l’énergie pour le rendre possible. Les 
fonds que nous faisons circuler dans notre système de 
service n’appartiennent à aucun comité en particulier ; 
ils appartiennent à NA. Nos principes de service nous 
rappellent que « lorsque tous les niveaux de notre 
structure de service reçoivent un soutien fi nancier 
direct de la part des groupes, les liens engendrés par 
cette responsabilité mutuelle se renforcent » (texte 
du onzième principe de service). En tant que membre 
de NA, il est de notre devoir de s’assurer que l’argent 
de nos contributions est utilisé de façon responsable  : 
en établissant les priorités selon nos besoins, en 
recherchant les moyens les plus économiques pour 
réaliser nos actions, en choisissant des serviteurs de 
confi ance compétents et qualifi és, en insistant sur la 
transparence par l’intermédiaire de rapports fi nanciers 
clairs et en encourageant nos groupes et nos comités 
à ne pas conserver de trop grandes sommes d’argent. 
Notre onzième principe insiste sur l’importance 
d’utiliser les fonds de NA de manière responsable. 
Lorsque nous exerçons nos responsabilités en tant 
que membres de NA, nous renforçons les liens qui 
nous unissent. Nous constatons que nos contributions 
comptent énormément et nous demeurons attentifs à 
ce que notre structure de service reçoive ce dont elle a 
besoin pour bien fonctionner.

En défi nitive, le principe d’autonomie fi nancière dans 
Narcotiques Anonymes, tel qu’il est exprimé dans 
notre septième tradition, garantit notre capacité à 
transmettre le message selon nos propres termes. Le 
chapitre qui explique le deuxième principe de service 
défi nit clairement la responsabilité du fi nancement des 
services qui contribuent à l’accomplissement de notre 
but primordial : « du fait que les groupes créent une 
structure de service pour accomplir certaines missions, 
ils sont également responsables de la fi nancer ».
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Nos groupes fi nancent nos services à tous les niveaux, 
de façon à ce que nous demeurions libres de toute 
infl uence et de tout contrôle extérieur. Nous n’acceptons 
aucune contribution extérieure à NA ; tout a un prix.

Subvenir à nos besoins dans NA c’est tout simplement 
prendre soin du cadeau qui nous a été off ert : nous 
sommes libérés de la dépendance active et avons 
trouvé un nouveau mode de vie. 

Ensemble nous pouvons faire en sorte que 
le rétablissement soit mis à la portée de tous 
les dépendants qui cherchent à se sortir du 

cauchemar de la dépendance active.  
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Comment contribuer
 Présentez-vous à une réunion et accueillez-y un 
nouveau !

 Passez le balai, aidez à empiler les chaises ou 
sortez la poubelle. La salle de réunion devrait être 
aussi propre – sinon davantage – au départ qu’à 
l’arrivée.

 Donnez de votre temps et de votre énergie à servir 
le groupe ou donnez des fournitures aux groupes 
ou comités de services qui en auraient besoin.

 Donnez de l’argent aux réunions que vous 
fréquentez. Rappelez-vous qu’un dollar, une 
livre, un euro et toutes les autres devises n’ont 
aujourd’hui pas le même pouvoir d’achat qu’hier.

 Célébrez votre temps d’abstinence en donnant 
de l’argent ou de la littérature à votre groupe 
d’appartenance ou faites une contribution aux 
Services mondiaux pour chacune de vos années 
d’abstinence, ou bien faites les deux.

 Contribuez directement à chaque niveau de 
service.

 Mettez en place des contributions automatiques 
régulières aux Services mondiaux de NA en 
visitant le site www.na.org.

 Certains d’entre nous lèguent une somme d’argent 
précise à NA dans leur testament, ou contribuent 
en mémoire d’un membre décédé.

 Prenez part au service.

Voir IP #28, Financer les services de NA, 
pour de l’information concernant comment les groupes utilise 

l’argent recueilli lors des réunions.
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